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Beaucoup d'élèves évoquent leur mal-être actuellement. Vous con�rmez ?

Oui, ils vivent très mal cette période. Ils sont super tristes. Entre enseignants, on se dit
souvent que nous n'aimerions pas être à leur place. En termes d'enseignement, ils ont
l'impression que leur diplôme aura moins de valeur car ils n'auront pas reçu tous les
cours. Au-delà de l'enseignement, c'est toute la vie étudiante qui leur manque. Il n'y a
plus de soirées, c'est compliqué de nouer des liens... Clairement, ce n'est pas drôle
d'être étudiant dans ce contexte. Certains qui l'acceptent mal vont consulter la structure
psychologique mise en place au sein de l'établissement.

Certains élèvent décrochent-ils ?

On sent un essou�ement, une fatigue par rapport au distanciel. On a beau les
accompagner du mieux possible, c'est hyper compliqué de maintenir leur niveau de
motivation. Le manque d'interaction n'est pas facile à gérer. On adapte notre vitesse et
nos objectifs pour faire en sorte qu'il y en ait le moins possible qui décrochent. Et on
fait en sorte de les rassurer.

Les TP (travaux pratiques) ont pu reprendre en présentiel. On imagine que c'est une
bouffée d'oxygène pour certains ?

Complètement. Mis à part en techniques de commercialisation, où aucun TP ne
nécessite l'utilisation de matériels ou de logiciels spéci�ques, tous les étudiants
peuvent revenir par demi-groupe en présentiel pour certains cours. Seulement, comme
il n'y a aucune obligation de venir, il y a beaucoup d'absents. Mais ceux qui viennent
sont contents de revoir les copains.

On imagine que les professeurs sont très impliqués durant cette période ?

Plus que jamais ! Ils ne lâchent pas les élèves, au contraire. On a des dispositifs qui
permettent d'avoir un meilleur suivi, d'être beaucoup plus e�caces que pendant le
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premier con�nement. Les emplois du temps sont respectés, ça les oblige à maintenir le
rythme. On fait tout ce qu'on peut pour rendre cette période la moins pénible possible
pour nos étudiants. Et on espère tous un retour à la normale le plus vite possible.

4

janvier

Selon L'Étudiant, le Premier ministre Jean Castex a demandé, hier, aux établissements
de l'enseignement supérieur de préparer une rentrée début janvier (dès le lundi 4 janvier
?) avec une jauge à 50 %, au lieu de la date du 4 février initialement annoncée.

Patrice Guillerm (à droite), le nouveau directeur de l'IUT, en compagnie d'élèves de GEII en train
de suivre mercredi matin des travaux pratiques en présentiel.


